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d'ebranlemenl.
Dans         Mémoires de          et de irt3o, les deux                       je
viens                 se                                        et            à la
de la surface des ondes                   un
un système4 île molécules                  par des                              ou de
mutuelle. La                             est                 J*âi fait
dans le Mémoire du 12 janvier 1829,                Note                       le
de M. de Férussac d'avril i8'ïo,                   le               qui a
objet l'intégration d'une certaine classe                           diffé-
rences partielles, et le                          cette                  fait
les lois dans les                île Physique                        La
est celle que j'ai développée
Elle m'a conduit très facilement              de là                     et, en la
suivant,         les Mémoires des 3i mai et 7         i83o, je                 a
conclure que Fresnel avait                      un                            en
l'existence de  vibrations
directions des rayons lumineux. II est                                 le
géomètre a reconnu depuis l'existence de ces                 et prouve
leur propagation, avec là vitesse que j'avais                        une consé-
quence nécessaire des intégrales générales. Ajoutons        les lois «le lantée par un résidu intégral relatif, non plus aux de l'équation algébrique ou transcendante,         aux             de ,r qui
